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APRÈS les provinces del’Estuaire, du Woleu-Ntemet, récemment, de l’Ogooué-Maritime, le Fonds nationald’aide sociale se pose àFranceville, en vue du fi-nancement des Activités gé-nératrices de revenus(AGR). Au total, dix bénéfi-ciaires y ont reçu dernière-ment une aide sous laforme de financement deleurs activités : six dans lesecteur agricole, trois dansl’élevage et un dans les pe-tites transformations.Le directeur général duFnas, Herman Kamono-mono, a reconnu que cettecérémonie était un tour-nant très important pour lastructure qu’il dirige, d’au-tant qu’elle démontre la dé-termination du fonds àpoursuivre la politique duchef de l’Etat, Ali Bongo On-

Déjà dix bénéficiaires de l'action du Fnas 
Haut-Ogooué/Département de la Passa/Franceville/Financement des activités génératrices de revenus...
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Etape de la signature de la convention 
quadripartite.
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Les bénéficiaires du financement tout heureux
d'exhiber leurs chèques.
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dimba. Sa présence et cellede son équipe à Francevillese justifiaient donc par lefait que le fonds veut désor-mais s’ouvrir à l’arrière-pays. Les projets du Haut-Ogooué, qui concernentNdum’ss Oyoumi, FrançoiseOkouala, Gaël Ongoto, DavidEkouma, Rosalie Gotsoni,Françoise Mbongo, Guil-laume Alapi, Joséphine Ba-manguehou, Michel Vinga et

Marcelline Lengounga,avaient été précédés d’uneanalyse lors de la commis-sion d’attribution de finan-cement, en février 2017. Pour ce qui est des critèresd’attribution, les responsa-bles du fonds ont dit s'êtrebasés sur l’analyse desrisques. En d’autres termes,ces crédits sont des prêts etnon des dons. Tous ceux quiles contractent s’endettent.Par conséquent, tout postu-

lant ne présentant pas deprédispositions à bienmener son activité, ne peutprétendre obtenir ledit prêt.En clair, l’équipe du Fnasprocède tout d’abord àl’évaluation du risque pourpouvoir octroyer des finan-cements. S’exprimant au sujet dessommes allouées, HermanKamonomono a indiqué quele cap de financement estfixé à 5 millions par projet,

et que le taux de rembour-sement, lui, est de l’ordre de8%. Aussi, pour la bonnemarche des opérations, a-t-il été mis en place un méca-nisme de suivi-évaluation,afin d’avoir un regard aujour le jour sur la progres-sion des projets qui sont dé-veloppés. Tout comme il existe au seinde la structure, une entitéchargée du recouvrement.Celle-ci n’a pas pour mission

de jouer le rôle de brigadede recouvrement, mais plu-tôt celui d’accompagne-ment. En présence de nombreuxinvités, en tête desquels lepréfet du département de laPassa, Yvon GustaveCharles Poyo, représentantle gouverneur, les quatreparties concernées parcette opération (Fnas,Banque gabonaise de déve-loppement, porteur du pro-jet et bénéficiaire principal)ont signé la conventionquadripartite, suivie de laremise des chèques auxayants droit. Toute chose saluée par lapopulation et l’ensembledes bénéficiaires qui se sontexprimés à travers le repré-sentant du maire, DavyGaëtan Djimikanda et José-phine Bamanguehou.  Soulignons que le but de cefinancement est d’accom-pagner les Gabonais écono-miquement faibles, afin deles aider à s’autonomiser etde faciliter leur insertiondans la société. 

La tournée qu'il venait d'en-
treprendre à Bakoumba a
été l'occasion d'échanger
sur plusieurs points avec les
populations de son fief po-
litique.CÉLESTIN Bayogha Nembeétait dernièrement dansson fief électoral de Ba-koumba, où il n'avait plusremis les pieds depuis plu-sieurs mois. Une “hiberna-
tion” que le député a

justifié par diverses rai-sons, mais dont la princi-pale reste sa participationau Dialogue politique d'An-gondjé.
« J'attendais terminer avec
les travaux parlementaires
et le Dialogue politique
d'Angondjé initiés par le
chef de l'Etat, Ali Bongo On-
dimba, pour venir vous faire
un compte-rendu fidèle de
tout ce qui s'est passé de-
puis nos dernières retrou-
vailles (…) De ce dialogue, il
faut retenir que plusieurs
articles de la Constitution
et, partant, du Code électo-

ral ont été modifiés. Parmi
les autres grandes avan-
cées, les élections présiden-
tielles et législatives à deux
tours sont de retour. Le
nombre des députés a aug-
menté, tandis que celui des
sénateurs a baissé considé-
rablement, passant de 102
à 52, etc.»L'élu de Bakoumba a aussiparlé du nouveau décou-page électoral qui a occa-sionné la création de siègessupplémentaires de dépu-tation. De même, la problé-matique du tronçonroutier Moanda-Ba-

koumba-Lekoko, dont lestravaux sont à l'abandondepuis plusieurs années,n'a pas été éludée. Préoc-cupées, les populations ontdemandé à leur député defaire part de leur désarroiaux plus hautes autoritésdu pays. Célestin Bayogha Nembe a,néanmoins, demandé àcelles-ci de garder leur malen patience. Expliquantque l'arrêt des travaux surcet axe routier est consécu-tif à la crise économiquemondiale actuelle, quin'épargne pas, non plus, le

Gabon. L'autre préoccupation atrait à la sempiternellequestion d'approvisionne-ment en eau et électricité.A ce sujet, le député a pro-mis de prendre attacheavec les nouveaux gestion-naires de la Société d'éner-gie et d'eau du Gabon(SEEG).Signe du temps, l'élu ducoin du Parti démocratiquegabonais (PDG) a, du reste,abordé la question relativeà l'élection législative pro-chaine, mais tout en entre-tenant un léger mystère

autour de sa participationou non à ce scrutin. Les po-pulations qui n'aiment passe faire languir ont coupécourt en lui demandantd'être leur candidat. Ellesestiment qu'il reste le bonjoker dont le PDG aura, unefois de plus, besoin pourdéfendre valablement sescouleurs dans le siège. Un argumentaire qu'ellesfondent sur les nom-breuses actions du député.Tant dans la commune deBakoumba, que l'ensembledu département de la Le-koko. 

Célestin Bayogha Nembe au contact de sa base
... département de la Lekoko/Bakoumba/Tournée du député…

C.G.K
Libreville/Gabon

Partout, les populations locales ont accordé une
oreille attentive à leur élu.
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Les populations de Bakoumba lors d'une phase des
échanges...
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...avec leur député, Célestin 
Bayogha Nembe.
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UN séminaire de formationdes adhérents du Syndicatdes mines et industries duGabon (Symiga), ayantpour thème "Le profession-
nalisme et la productivité",

s’est tenu, dernièrement, àMoanda, en présence dusecrétaire général duditsyndicat, Aymar Kissen-gori. Il était animé par unconsultant, James Olla, spé-cialisé dans la gestion desressources humaines ausein des entreprises pri-vées implantées au Gabon. 

Au cours de ses échangesavec les participants, cedernier a longuement ex-pliqué comment un travail-leur exerçant dans uneentreprise doit déployerson professionnalisme etsa productivité au sein decelle-ci. Un professionnelest une personne dont le

travail exige des connais-sances appropriées, en susde ce qu'il se comporte di-gnement à son lieu de tra-vail.Le Symiga, renseigne sonsecrétaire général, est affi-lié à la Confédération syn-dicale des travailleurs duGabon.  

Le Symiga se forme sur "Le professionnalisme et la productivité"
... et département de la Lébombi-Léyou/Moanda/Vie des syndicats 

G.L.
Moanda/Gabon

Le formateur, James Olla.
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